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MADEMOISELLE HELENE DE RIEDMATTEN 
par Mme André Dénériaz 1 
Lundi 13 janvier 1975, en la Résidence bourgeoisiale Mazerette, à 
Sion, s'est doucement éteinte à l'âge de 75 ans, Mademoiselle HELENE 
DE RIEDMATTEN. 
Combien sont nombreux ceux qui l'ont connue, aimée, appréciée ! 
Une enfance austère à la campagne où elle puise l'amour de la nature 
et le sens de l'observation ! Les années passent, le moment vient de pren-
dre contact avec les écoles de la ville de Sion. De cette époque date le 
groupe d'amies qui la retrouvaient sur les bancs d'école, chez ses tantes, 
les Demoiselles DE RIEDMATTEN, habitant la vieille et intéressante mai-
son de la Rue du Collège. C'était un milieu austère, voué à l'enseignement 
tel qu'on le concevait alors; stricte fidélité au devoir, affection profonde 
mais peu démonstrative, dont la rigueur était atténuée par sa propre mère, 
issue d'une famille bernoise, qui hérita d'un goût inné pour la musique 
et dont le charme trouva à s'exprimer dans les anciennes familles de Sion. 
Telles furent nos premières rencontres, avec aussi ces inoubliables sorties en 
voiture, au trot d'un paisible cheval, qui laissent en nous un amour pour 
la ferme et maison de Bâtasse, endroit de rêve pour nos âmes d'enfants ! 
Son père, Monsieur EMMANUEL DE RIEDMATTEN, naturaliste, lui 
ouvre les portes des sociétés dont elle devient très vite un membre vigilant. 
Elle s'y fait de nombreuses connaissances, ce qui développa chez elle de 
grandes amitiés à base solide, parce que créées aux sources les plus pures: 
amour de la montagne avec ses arbres, ses eaux, ses roches et ses oiseaux. 
Elle dotera d'ailleurs d'une riche collection d'oiseaux le Foyer de 
Mazerette, où elle finira ses jours. 
HELENE DE RIEDMATTEN fut naturellement amenée à suivre 
l'Ecole Normale et lancée définitivement dans l'enseignement, où elle joue 
un rôle très important: écoles primaires, écoles professionnelle et ména-
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gère, inspections cantonales, qui firent de notre amie un membre actif des 
comités, lui procurèrent des relations très étendues dans tous les domaines 
qui l'intéressaient. Elle resta toute sa vie secrétaire-caissière de Pro 
Juventute et de La Murithienne. La philatélie — ses magnifiques collec-
tions de timbres témoignent d'innombrables heures passées à son passe-
temps favori — lui permet de correspondre avec de nombreux collection-
neurs étrangers. 
Le Chanoine IGNACE MARIETAN, PIERRE GRELLET — hom-
me de lettre vaudois —, le Dr ADOLPHE SIERRO, le professeur 
CHARLES MECKERT, etc. furent ses amis. Que d'échanges dans ces 
promenades et conférences en plein air ! 
Les souffrances morales et matérielles ne lui furent pas épargnées; 
elles forgèrent son caractère et son cœur si généreux. Après la mort de 
tous les siens, elle fut entourée de nombreux amis qui devinrent sa raison 
de vivre, et lui donnèrent cette luminosité du regard que Monsieur le Curé 
BRUNNER releva dans l'homélie de ses obsèques. 
Sa personnalité si vive intéressait tous ceux qui l'approchaient. On ne 
voyait pas passer le temps en sa compagnie ! Discussions sans fin, ques-
tions les plus variées... et déjà cette chère Mademoiselle HELENE nous 
trouvait, parmi tous ses «trésors» entassés, la documentation voulue. 
Elle sut, par ses gentillesses et sa bonté, conserver ses fidèles amis qui 
se retrouvaient toujours avec joie dans son jardin romantique, gardé par 
sa chienne, Mira. Qui ne se souvient de ses réceptions si «pittoresques» 
dans la grande chambre chauffée par le vieux fourneau en pierre ollaire ? 
Ou des raclettes en plein air, si sympathiques, dans ce jardin d'un charme 
vieillot ? 
Nous nous sentions bien chez elle, tranquilles, en dehors du monde et 
du temps. Elle nous aimait, jeunes et moins jeunes, et il était tout naturel 
de lui rendre de multiples services. Ses forces diminuant, elle était recon-
naissante de chaque aide, de chaque travail. 
Cette ambiance particulière, chaude, empreinte d'affection réciproque... 
tout cela était «Bâtasse». Et nous y étions infiniment attachés... Son sou-
venir de femme active, grande chrétienne, fidèle, demeure dans tous ceux 
qui l'ont aimée; elle fut infatigable et généreuse jusqu'au bout de ses 
forces. 
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